
 

ZIGZAGS  

 

CHAPITRE 1  

 

Nous venons de décoller. Je viens de passer des  

jours de folie. Les 35 heures, ce n’est pas pour moi.  

Enfin, j’ai un petit moment pour penser, discuter avec  

moi-même. J’aime de plus en plus ça. Parce que je  

suis privé de ces instants. Je ne veux pas dire que je  

ne pense jamais, mais mes pensées sont toujours  

tournées vers le problème professionnel qui se  

présente et que je dois résoudre. C’est à moi que je ne  

peux pas penser.  

 

Enfin, là je peux me laisser aller. Oh, je n’ai pas  

l’esprit complètement dégagé de mon travail. Si je  

suis en avion à destination de Rome, c’est pour le  

boulot.  

 

Je vais essayer de conclure trois contrats. C’est pas  

dans la poche.  

 

Tout à l’heure, avant de partir du Siège, le  

Président m’a dit :  



« Christian Barnel, vous allez discuter de trois  

contrats. Il serait bien que vous en rameniez un ».  

 

Il y a deux possibilités de comprendre ce qu’il m’a  

dit.  

Ou bien le Président estime que si je ramène un  

contrat, ce serait bien. Au premier degré, en quelque  

sorte.  

 

Ou bien il a voulu dire : « Christian Barnel il serait  

bien POUR VOUS que vous en rameniez un » Avec  

la menace à la clé. Si vous n’en ramenez pas c’est que  

vous n’êtes pas digne de la confiance que nous vous  

faisons.  

 

Comme je le connais, cette vieille fripouille, c’est  

évidemment au deuxième degré qu’il faut prendre sa  

réflexion.  

 

Je commence à en avoir marre. C’est le presse  

citron dans cette boite. Et moi, je n’ai plus beaucoup  

de jus. Il faudrait que je commence à penser à moi. Et  

penser à moi, ce serait ne plus dépendre des autres. Si  

je pouvais être mon patron.  



 

Hé, je ne suis plus tout jeune. À 27 ans, il serait  

temps que je prenne mon envol. Mais dans quel  

domaine professionnel ? Aucune idée. Et je n’ai  

même pas le temps d’y penser sérieusement.  

 

Une vie professionnelle qui m’étouffe. Une vie  

personnelle pratiquement inexistante. Ce n’est pas le  

pied. Bien sûr je gagne pas mal d’argent, mais cela  

me fait une belle jambe !!  

 

Sur le plan sentimental, quand je pense que je vis  

toujours chez mes parents, j’ai fait le tour de la  

question.  

 

Je n’ai jamais vécu 24 heures avec une femme !!  

Jamais… Bon, je ne suis pas puceau, mais avoir fait  

l’amour avec 7 ou 8 femmes ne remplit pas une vie  

sentimentale.  

 

Oui, il ne faut plus que j’attende. Il faut que je  

change ma vie. Bon sang, je ne suis pas sans atout ! Je  

 

ne suis pas idiot, et je ne suis pas moche. Que disait  



elle ma dernière conquête ?  

 

Ah, oui ! Elle m’a dit « Tu sais que tu as un corps  

splendide et que ton sourire me fait fondre » C’est pas  

mal, hein ? Il me faudra sourire plus souvent.  

 

C’est bien de réfléchir tranquillement.  

Malheureusement, je suis toujours tellement crevé  

que lorsque je suis à peu près tranquille, au lieu de  

penser, je dors. Comme maintenant, je tombe de  

sommeil. Tant pis, je vais dormir un peu, j’aurai  

encore tout le retour pour cogiter.  

 

Je viens encore de passer 2 jours dingues. J’ai  

tellement parlé, que ma gorge me fait mal. Sur les  

trois contrats, j’en ai signé un et pour un autre, rien  

n’est perdu. C’est du 50-50.  

 

Mathématiquement un contrat et demi sur trois,  

j’ai la moyenne, et le Président peut aller se faire  

cuire un oeuf avec ses menaces déguisées.  

 

Je veux quitter la boite, ça, c’est maintenant  

certain. Mais je ne veux pas être foutu à la porte. Je  



partirai quand je le déciderai, et ils vont sacrément me  

regretter. Mais, bon, il ne faut pas être idiot. Je ne  

donnerai ma démission que lorsque j’aurai trouvé une  

activité à mon goût.  

 

Remarque, mon coco, tu as une autre solution.  

Puisque tu es encore chez Papa Maman, et que tu as  

pas mal d’économies – de quoi durer 5 ou 6 mois sans  

revenus – tu pourrais donner ta démission et poussé  

par la nécessité, tu trouverais bien autre chose.  

 

Non. Ce serait idiot. Parce que justement, si je suis  

poussé par la nécessité, je risquerais de prendre  

n’importe quoi. Alors mon coco, ne fais pas le crétin.  

D’un autre côté, si je ne prends pas le taureau par les  

cornes, dans 10 ans je risque de me retrouver au  

même point.  

 

Zut ! Je n’ai pas l’esprit clair.  

 

Remarque, qu’il y a deux problèmes distincts. Ne  

dis pas que ce sont les deux faces du même problème.  

Non. Ils sont indépendants.  

 



Tu peux très bien réfléchir à la question de ta  

reconversion. En revanche, si tu vis chez tes parents,  

c’est que tu le veux bien. Tu as parfaitement les  

moyens de te loger d’une façon indépendante, soit en  

location, soit peut être en t’achetant un appartement.  

Non. Cette solution ne peut être envisagée, car pour  

acheter, il faudrait faire un emprunt, et, c’est pour le  

coup que tu serais obligé de garder ton poste actuel.  

 

En revanche, sans engager l’avenir, tu peux tout de  

suite chercher une location.  

 

Bon. Admettons. Je prends une location. Et alors ?  

Quel avantage pour moi ? Je serais indépendant ? La  

belle affaire ! Je n’ai pas le temps de l’utiliser cette  

indépendance. En revanche, maman fait les repas,  

s’occupe de mon linge, et puis, chez mes parents, j’ai  

de la compagnie.  

 

Alors ? Je ne fais rien ? Je reste comme je suis ?  

Dans ces conditions, je n’ai plus droit de me  

plaindre !  

 

Mais pour avoir le droit de me plaindre, je ne vais  



pas payer un loyer, me taper la cuisine, la vaisselle, le  

lavage. J’en ai marre. Je dors jusqu’à Paris. 


